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REVUE DE LA. MODE 

Malgré t o u t w les Innovations que pro­
pose la modo, le Ullal crépe-satln blanc 

| demeure toujours le tissu que préfèrent 
les jeunes mariées. Il le faut souple, aux 
plLs moelleux, aux reflets doux et velou-

I taô afin qu'il épouse bien la lifçne du 
I roipa et que la traîne puisse retomber 
! gracieusement le long de la jupe avant 

de s'étaler sur le sol. 
Ce tissu, riche par lui-même, se garait 

: p u : pour le décorer, on emploie surtout 
de la dentelle. La manière la plus cou-

i m w de disposer celle-ci consiste à en 
f: ire un empiècement dr.ipé à l'encolu­
re ou se terminant par un petit col Mê-

| dl<: J : des mpnehes entières bouffantes 
! ou pacodes. M seulement de garniture* 

dans le bas ; ou encore des volants ou 
panneaux dans la Jupe. 

Généralement les corsages des robes de 
P U l f w -sont plr.ts et contrastent avec les 
marches volumineuses, très ouvragées. 
L e^ 1un-«»s s'épanouissent en plis souples 
r-t harmoTileux, rasent le sol devant et 
drssinent en arrière une traîne plate de 
longueur movenne. Les voiles choisis sont 
en iulle excessivement fin et les coiffures 
de boutons oe fleurs d'oranger, maigre | 
t o i es les fantaisies en vogues, restent le* 
préférées et les plus charmante*. 

Les robe* <leiî jeunes demoiselle* d'hon­
neur sont souvent aussi en satin blanc 

! ou Ivoire, comme là robe de la mariée. 
La garniture en est encore plu* simple, 
*%m là 11 ne «'agit plus de dentelle, mal* 
simplement de fronce*», formant bouillon­
nes, rayant entièrement le court corsa­
ge. Du derntT rang de bouillonnes part 
la |upe en satin, unie et assez large : 
cette Jupe très longue, laissant à pein*» 
dépasser l'exrrcmité de la chaussure, est 
ornée dans le bas d'un large bouillonné. 
Les petites manches, très froncées, for-
m i n t ballons ront arrêtées au-dessus du 
coude. 

Comme coiffure, tin béguin fait de biais 
de satin blanc entrelacés, dont le réseau [ 
lrisse apercevoir le Mond doré de gf, flnei 
chevelure, est du pl'u, délicieux effet. 

Voisinant a"ec le satin blanc ou ivoire 
porté par la mariée et ses Jeunes demol-

UNE BELLE INDÉFRISABLE 

selle* d honneur, nous voyons beaucoup 
de velours, de faille, de moire, de taffetas 
de couleur; couleur* tendre* bien enten­
du, telles que le bleu ciel, le vert pAl*. 
Tcrangé, le icse et le mauve-rosé. Pour 
i.ne petite demoiselle d'honneur, voici 
une robe en !aille bleu clair avec de* 
galons d'argent formant nœud* à la taille 
et grands nœud* au baa de la robe. Les 

Robes nettes 
Les petites robes nettes , simples, 

actuelles, très sobres de garnitures, ont 
une allure qui les rend sympathiques 
à toutes. On les tait en lainage f a n ­
taisie épais, souple, natté , bouclé, o n ­
dulé, de couleur discrète. Leurs jupes 
sont mi- longues, ajustées jusqu'à m i -
hauteur et fournissant une ampleur 
moyenne dans le bas. 

Pour les égayer, on utilise le cuir, le 
velours, la passementerie, les empièce­
ments , les guimpes, les boutons et les 
ceintures fantaisie. 

Les piqûres comptent , naturel lement. 

« CABARET » 
Tailleur de crêpe noir imprimé de fleurettes de couleur 

' {Photo N.Y.T.) 

: POUR LE SOIR :--
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f l tno tr la ligne, l'amenuiser, tel est s. 
grand point d- la mode actuelle pour les 
belle* robe* du soir : aussi voyons-nous 
pour 1 M soirées, les bal*, les grande* réu­
nions, de* formes de lobes d» plus en puis 
allongeante*. 

Les long* froncés ou plissés disposé* en 
penneaux. les frange* ondoyantes ont 
use u coup de chic, ainsi que les drapés, les 
écharpas et les aile* souples, dont les mou-
v?roente évoquent la liRne des belles dra­
peries grecque*. Ce* enroulements servent 
non seulement à mouvementer Joliment ia 
robe, mal* très souvent aur-si contribuent 
4 former de* ondulations de capuchon, de 
voila- indien, de burnous, pour cacher le 
décolleté du do* ou encore recouvrir la 
chevelure. 

A coté des taffetas mangeant* ou impri­
mé?*, des broché*. d*s amés et d^s failles. 
ncuc avons le* velours et surtout RM epa g 
velours grenat ou saphir. 

Si. sur certain* modèles, les disaUst** 
sont importants dan* le dos. sur d'autres. 
1* décolleté Empire a un gros succA« Tou­
tefois, 11 semble que la nouveauté soit le 
petit décolleté pointu ou bien carré re­
haussé d'un beau bl]ou. 

Msts à côté des splendeur* des ve'.o-.irs 
e> la richesse de* taffetas, du luxe d^s la­
més. 11 est dM tlMua plu* léger* qui se prè-

aioOr.*, d is a râpés, 
de* plis, des enroulements des robes du 
soir. Il eat beaucoup de robes en mousse­
line et en georgette très fin : il en est 
au:iù en dentelle souple et phssée. ou en 
c'en telle empesée de ton noir ou brun. 
Pour les Jeunes filles on recherche la légé-
irte dans les 1 issus en chiffon ou en tulle 
et. de préférence, de tons pastels. 

Ci-contre, trois ravissants modèles du 
scar : 

1" Robe du soir en lourd crêpe vert nll. 
Flic a un tabUtT CIP fin* plis piqués Jus­
qu'à mi-hauteur, libres dans le bas. Même 
effet dSVM le dos. Très originale encolure 
faite d'une longue ècharpe en même tissu, 
f:;ée sur l 'épaule: clic se draDe et s'en-
îoule à volonté. Ceinture pailletée. 

'!" Pobe du soir princ??#e en souple 
fa . ' c bleu pà'.e Un? bande de fronces 
ssréaaents le cordée , el'.e se termine par 
\in panneau en forme, donnant l'ampleur 
dn".s le bas. Une b»"o> en biais, drapée, 
fait les mancherons. De* fleur* roses pèles 
rehaussant et soulignent le décolleté. 

1" Belle robe du soir en Roupie velours 
Grenat. C o r s é e su m du cou, froncé et 
roué d"rri*re a faMs d'un biais de lamé 
or. Ceinture en mAmp lamé. Jupe s'érîa-
•aVUlMsul largement cana le bas à l'aide 
d'enforme. 
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Le» serrures rouîl lées 
Quand une serrure est rouillée un peu, 

II faut la badigeonner partout avec de 
l'hutte chaude. Frotter surface et clef avec 
ou papier de verre moyen : essuyer. Faire 
c.itrer un petit pinceau dans le trou de la 
j-eirure et huiler l'intérieur. Tremper la 
tête de la clef dans l'huile pour qu'elle 
graisse, par contact, tous le* organes. 

Les meilleures huiles sont celles vendues 
pn xr bicyclettes ou machines à coudre. 

P o u r s e r r e r u n e v i s t r è s d u r e 

Lorsqu'on veut serrer une vis à bols 
très dure, c'est-n-dire lorsque le serrage 
c'evient difficile parce que le bols est com­
pile? ou, que la vis est roulllte. par exem­
ple, ou éprouve souvent beaucoup de dif­
ficulté lorsqu'on utilise un tournevis ordi-
r»:re. Il est nécessaire, en effet, d'appuyer 
beaucoup sur la pointe du tournevis et, 
si la tige n'est pas suffisamment forte. 
iVc peut se tordre sous l'action de l'effort 
nfCMMtrt). On évite cet inconvénient en 
n;:puyant fortement sur la lame verticale­
ment avec une main, mats en effectuant 
In torsion en plaçant l'extrémité plate 
dans l'arrache-clous d'un petit marteau, 
OU encore aans les mâchoires d'une pince 
plate qu'on fait tourner en même temps 
r.u'on appuie. On évite ainsi la torsion de 
la tige. 

manches courte* sont ornée* de trois 
volants bordés de galons d'argent ; le bo-
nichon e*t aussi en faille bleu clair et 
orné de nœud argent. 

Pour une grande demoiselle d'honneur, 
on aura aussi une roble de 'aille bleu 
clair, mai* les galon* d'argent peuvent 
être remplacés par de la dentelle d'ar­
gent faisant empiècement et manches et 
mscrustations dans le bas de la Jupe. 

Le velours vert très pâle fait aussi un 
eïfet heureux dans le groupement des 
cortèges. On choisit pour la Jupe un ve­
lours spécial, très souple et très léger, 
que l'on travaille de motifs de fronces. 
Corsage plat et grosses manches ballon*. 
Le chapeau de velours vert foncé et la 
ceintura de la robe d e même ton feront 
une jolie et nouvelle opposition avec le 
vert pâle de la robe. Pour compléter cette 
toilette on ne manquera pas d'ajouter la 
note raffinée et harmonieuse d'un petit 
bouquet de rose* thé. 

Nous avons remarqué l'importance ac­
cordée, aur un certain nombre de toilet­
te* de demoiselles d'honneur, A la cein­
ture et au chapeau. On les fait en velours 
et de même coloris, la ceinture formant 
u n gros noeud papillon a pans court*, elle 
est travaillée de petites nervures, de pe­
tits plis et se ro-ie au devant de la robe. 
Le chapeau est une sorte de toque cou­
ronnée d'un travail de bourrelets entre­
lacés, donnant l'impression d'une grosse 
résille. Cette parure, très nouvelle, se met 
Indifféremment avec une robe de soie ou 
de velours de même ton. 

Pour le cortège, la dentelle noire est 
très prisée pour 1M mères des mariés. Ces 
robes ont dM traînes assez courtes, peu 
encombrantes, mais suffisamment impor­
tante* pour contribuer à l'apparat de la 
toilette. Beaucoup sont garnies d'un fichu 
croisé. l e s manches se font larges et sou­
vent très ouvertes du bas à la façon châ­
telaine, ou bien resserrées au poignet. 
Une toque en velours ou en aigrettes noi­
re? est le complément hsbltuel de cette 
toilette classique et cependant toujours 
r'.égante et agréable. 

MARKS F. 

C O R S E T S - Gaines sur mesure 

TOfRCOINO 

U n e r e c e t t e s i m p l e p o u r é v i t e r 

l e s d é p ô t s c a l c a i r e s 

Lorsqu'on fait bouillir souvent de l'eau 
dan* un récipient, dans une bouillotte mé­
tallique, par exemple, et surtout dans I M 
réservoir* à eau de* baln-marie des cul-
sintt-rM. 11 se produit toujours, à la longue, 
des dépôts calcaire* sur les parois. C M dé­
pota sont évidemment d'autant plu* ac­
centués que l'eau employée est plus cal-

Nous signalons A ce sujet une recette 
tres simple, et peu connue, qui permet 
d'itténuer cet inconvénient. On prend une 
i-oquille d'huître, on la brosse avec soir.. 
et nn 1* met au fond du réservoir. Le cal-
c u r e ae dépose peu à p*u eux la coquille, 
et non sur le réservoir. Il suffit de changer 
la coquille au bout de quelques mois. 

« TOUR DU MONDE » 
Manteau en lainage rayé blanc et noir 

(Photo N.Y.T.) 

SECRETS POUR MAIGRIR 
Il y a beaucoup de prétendus secrète 

pour maigrir; mais 11 y en a un qui a fait 
depuis longtemps ses preuves : prendre, 
me.tln et soir, une tasse de THÉ MEXI­
CAIN du Docteur Jawas, produit unique­
ment végétal qui fait maigrir sans nuire 
à la santé. En vente dans toutes les phar­
macies. 48481 

parmi les décors les plus modestes: elles 
sont généralement d'un ton différent 
rappelant, si l'étoffe est chinée, la 
nuance du dessin. 

Les applications de cuir sont très e n 
faveur. On les découpe de manière à 
leur faire figurer des moti fs a u x larges 
ciselures que l'on pose au corsage. Le 
velours est employé surtout en bandes 
suivant l'encolure et la fermeture de 
côté des robes droites et est choisi, le 
plus souvent, du ton de la robe. 

Voici deux gentils modèles de robes 
simples, jeunes et ne t te s : 
1" — Robe en lainage rouille de forme 
très simple. Le corsage est largement 
échaneré sur une petite guimpe de 
crêpe ivoire. Les manches larges et mi -
longues se terminent par un ballon de 
crêpe ivoire ic-sserré au poignet. 

2* — Petite robe en lainage bleu sa ­
phir, manches raglan. Elle est ornée de 
légères applications de cuir bleu plus 
foncé. 

C r è m e «le p i s t a c h e s 
Prendre 123 grammes de pistache», au­

tant de sucre et un demi-litre de lait. 
Echauder les pistaches, les plier au 
mortier avec un peu d'écorce de citron 
et les passer au tamis de crin. Délayer le 
lucre avec deux Jaunes d'oeufs dans le 
lait. Additionner le lait et les œufs aux 
pistaches. Faire bouillir le tout sur un 
feu modéré, remuer jusqu'à ce que la 
SSaOM soit cuite, en veillant à ce qu'elle 
n'épaississe pas trop. Laisser refroidir. Ser­
vir la crème t n la décorant avec des pis­
taches. 

Potage à la Conrié 
| >»lre cuire à l'eau des haricots rouges 

qiï on aura fait tremper à l'eau tiède de­
puis la veille. Après cuisson, les écraser en 
pvrèe et les passer au tamis Ajouter un 
moiceau de beurre, délayer avec du boull-
'.i ii. Mettre quelques Instants sur le feu. 
sans laisser bouillir. Verser le potage sur 
des croûtons de pain grillés et beurrés. 

G r e n a d i n s d e v e a u g l a c e s 

Découper de Jolies petites tranches ron­
des dans une noix de veau. Parer les gre-
r.calns et les piquer d'un seul côté, c o u ­
vrir le fond d'une sauteuse avec des dé-
!;»!.« de jambon et du lard. Ajouter des ca­
rottes et des oignons émincés, du poivre, 
du sel et un bouquet garni. Placer les gre­
nadins sur ce lit et les couvrir entière­
ment de bouillon. Mettre le couvercle sur 
!i sauteuse et faire cuire au four pendant 
une demi-heure. Tourner souvent les gre­
nadins, pour qu'ils prennent couleur de 
toos côtés. Lorsque la viande est culte, re-
Tl.-er les grenadins et les garder au chaud 
sur un plat. Passer alors le Jus de cuis-
ion. Le remettre dans la casserole, y ajou­
te: un verre de Madère et faire réduire la 
yauce. Disposer les grenadins du côté du 
lard et verser la sauce par dessus. 

I jcgjv les beaux romans pour la fa- O QQ 
* " mille de la Blhlioth. Axur, f. ' • * , ' 

Une tonte petite annonce peut 
contenir un fait très important, 
pour vos affaires. « TOURISTE » 

Robe et jaquette en la inage gris c lair; écharpc 

BELGIQUE 
MOUSCKOf 

DEl'X HABITANT» H 
SONT ABKrrt* P<H H r n u i H n 
TABAC. A SKNL1S. Le» | tarakM ae 
nanllg ont arrêté sur la route de Paris. 
prés du haras de l'Etoile, Alois Vande-
moortele, né à Mouscron. et Julien Penet. 
originaire d* Tourcoing, demeurant tous 
deux à Mouscron. qui transportaient dans 
uns camionnette 400 kilos de tabac belge 
pour Parts. 

La camionnette et son chargement ont 
été saisis. 

A LA rCDEHATIOM LES SYNDICATS 
tnmgTIENS. — L» dtmarch* 1S mars, a 
• a. M. dans la grands salis dss fêtes 

du Cercle ouvrier, S2. ,-ue Satnt-Plerr» 
aura lieu une réunion grr.erale et obllga- • 
to:re pour tous les membres de la Fédéra- j 
tien des syn-licats chrM'ens 

* l'ordru d" tour 1 R v port flnanclsr. 
r. * port ifi;!»a1 qiis*.'e> .a (ta îhonmne 

r-'t i i \ M 

1 HOTI.l af V A L A I S ». .- a en ut 
Fonsny. Bttl'XtXLES. qui a maintenant 
une Direction particulièrement avisée et 
active fuit d'excellents repas à 7 fr. M 
r; et 1.% franco. - Cuisine soignée, bonne 
cave. - Tous ceux qui, de nos régions, se 
rendent A Bruxelles pour leurs affaires, 
feront bien de retenir cette adresse. 4d 

Nos bureaux sont fermés 
le dimanche. 

ronge et blanc 
tPhoto N.Y.T.) 

Petite Correspondance 

« PÉKIN » 
laize de paille noire ; cordelière de enir ronge ; 

boule de ficelle tricolore 
(Photo N.Y.T.) 

« LOTUS > 
I sonple marine, garni de sWws si feuille» de lotus 

en fine psau bleu pastel 
(Photo N.Y.T.) 

D.A. — Vous trouverez des manuels dans 
le» libratrias ou l'on vend acs ouvrage» 
techniques. Brune ou blonde. — !• Oui 
a sis le groupe doit avoir son siège à Rou-
Daix. L. œuvre à interpréter don être viset 
par l'organisation du concours; 2" Oui. pas 
besoin de statuts; 3" Non. Un Breton 
ennuyé. . . Le règlement de oolice dit qu'U 
est interdit de conserver vivants dans la 
ville, à moins d'autorisations spéciales qui 
IM sont accordés que pour des locaux dune 
étendue suffisante, des entmaux de baase-
cour. tais que : porcs, boucs, chèvres, lapins, 
cunards. poules, etc. Le règlement ne fixe 
pas le métrage de r « étendue suffisante ». 
Pattes donc une demande d'autorisation à 
t« Mairie, qui appréciera. Marcel D. — 
Voua ferez le temps du service légal. La du­
rée a dû êtr? fltée dans votre contrat d'en­
gagement. Le service légal pour les jeunes 
gens de ce contingent est de dix-huit mois. 

Ce le* tin Barnabe. — M Paul Doumer a 
été assassiné le 7 mal 1932 par un Ro-^e. 
Gorgulof. On n'a Jamais eu pourquoi. M Le­
brun a succédé à M Pau: Doumer. comme 
président de la République, le 10 mal 1932 
Il fut élu par 633 voix M. Doumergue D 
pria la charge du pouvoir le 9 février 1934. 
à la suite des Journées sanglantes du 6 fé­
vrier 1934. qui furent une révolte de l'cpl-
nlon contre les scandales politiques Sta-
vlsay. M. Doumergue démissionna le 8 no­
vembre 1934. D.V.M. Lingues. — Il 
faudrait faire enregistrer pour donner date 
otrtaine II faut l'établir sur papier timbré 
H aérait bon de faire connaître à vos frères 
s* soeurs Vers. — Ils sont, en prin­
cipe, exclus de la communauté, mais comme 
celle-ci est conventionnelle, u faudrait 
revoir le texte exact de votre contrat de 
mariage et consulter au besoin votre no­
taire. Gitanes IL — Nous ne voyons 
absolument rien d'anormal dans le cas pré­
senté MB — Sulv^n* I â*te ''u gfltV 
pjsjg. vous *'*\ ou T*OU.' r'*"' M 1f*»mif 
nétytesalrement française pu- v —e m*-: -se 
81 vous *»*s devenue française vom lurec 
droit à 70 ans. de faire votre demande pour 
l'assistance aux vieillards Voyez la mairie 
pour établir votre dossier. JD.L.R. — 
1. Nous ne voyons pas de recours possible, 
sfuf moral, en signalant le cas au président 
du syndicat médical; 2* Ces le Procureur 
de la République qui peut recevoir des 
plaintes de ce genre: 3" Il n'y a rien à faire, 
à notre avis. Vous pouvez néanmoins voir la 
Caisse, mais elle est tenue par le règlement. 

lecteur 41. Tg. — Ce numéro n'est pas 
sorti. Le plus proche a été 157.616. pour 200 
francs. Jscsjues Bonhomme — Il ne 
peut obtenir da diminution qu'à concur­

rence de ce qui reste dû. Or. U ne voua dott 
plus rien, et les billets que peut avoir l'ac­
tuel nanti, ne représentent pas votre* 
créance de vendeur, mats un prêt spécial à 
l'acquéreur. Il ne nous semble pas que 1* 
loi du 20 Juin 1935 ait son application. 
Voyez un avocat. Soli 55. — C'est ait 
Heu du c domicile > que s'ouvre la suce— 
von. quel que soit le lieu des b:ena. Voir 
aussitôt un notaire. l.ulu ennuyée. — 
L'un des deux pourrait obtenir un surasa. 
Ii faut écrire au commandant du Bureem 
de recrutement de Lille pour lui signaler a» 
ras et demander le sursis. Un BoasasV 
sien d?ns l'Est. — Le ministre de la Ouerm 
décidera peut-être une libération anticipât) 
d»» quelques Jours comme 11 l't fait derniè­
rement • pour le premier contingent qui 
ai ait été maintenu sous les drapeaux a u -
delà de la durée d'abord prévue. Mais per­
sonne ne pe'.it vous dire encore ce qui stsm 
fait. Voulant savoir 13.1S.76. — 11 rau» 
oue r infirmité réduise au moins des deux 
t'"rs la capacité de travail pour donnes? 
droit à une oenslon d'invalidité Pour ras ­
suré avant l'Atre de trente ans. cette pensssta 
est éftale s 40 *%, du salaire annuel moveu, 
servant de b<u*e au calcul des cotisations) 
dertils l'A» d'entrée du salarié dans l'assa. 
ranc*. Pour l'assuré '-nmatrlculé après i 
ans. en» e%t réduite dan» les mêmes i 
ttons d'un trert'ème osx année ou fractlcat 
d'anné» comprise entre trente ans et l'Agay 
d'entrée. 

La montre dp Pad*>mt>$ki 

Les admirateurs de Paaetewskl lui on#) 
offert une montre. A la place des heure», 
•..il le cadran de pUtine t égrènent les) 
de use lettrés de son n >m ' I . J. Fada» 
rewskl. représentant la matinée. De U 4 
34 heures, an second cadran. c<mcaxetJasW 
que. porte les lettres P O I 8 I A • P O 
P O T * ' nom de la pre-vncs natals 4M 
p-rnri *r Te« titriTT** armt BVXS*» 
-r <e œ»i»es t o i f h*t de pl« s» 
1> » M«ullle représente 'in bâton de citas) 
C orchestre ; celle des heures, U pluxsxt 
du compositeur. L'extérieur du rgrtiasi 
porta, gravées, douze phrases mualeejes) 
empruntées aux œuvres de 
Au centre de la montre, un dernier | 
cercle contient quelques notes dv 
fameux menuet. 

r n e idée, ma in tenant : ai l'on 
à Psiderewaxi une second» me****, 
puisse lire l'heure T - - • 

o u » 


